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RÉSUMÉ 

Au cours de l'été 2004, la région des Hautes-Laurentides couverte parle feuillet du lac Pine, partie 
nord, (SNRC 310/02) et par celui du lac Adonis (SNRC 310/07) a été cartographiée à l'échelle de 
1 : 50 000. Cette cartographie s'inscrit dans le cadre de l'évaluation du potentiel minéral de la partie 
nord de la Ceinture centrale des métasédiments, Province de Grenville. 

La région comprend une séquence d'âge Mésoprotérozoïque formée de bancs épais de paragneiss 
quartzofeldspathique à biotite ± grenat. Elle comprend aussi quelques niveaux de paragneiss alumineux 
à biotite ± sillimanite ± muscovite associés par endroits à des roches riches en grenat ou en sillimanite. 
Ces paragneiss, qui appartiennent à la Suite métamorphique de L'Ascension, sont en contact avec les 
tonalites, les diorites et les métagabbros de la Suite intrusive de Lacoste (1,45-1,38 Ga). D'autres 
paragneiss, systématiquement injectés de métagabbro, constituent le Complexe de Renard. Des 
orthogneiss monzogranitiques de la Suite intrusive de Béthune (1,28 Ga), localement associés à des 
tonalites, occupent toute la partie nord du feuillet du lac Adonis. Les roches les plus jeunes de la région 
sont représentées par les minettes de la Suite alcaline, potassique, de la Suite de Kensington-
Skootamatta (1,09-1,07 Ga) et par le Monzogranite de Brockaby (1,07 Ga). 

D'après des mobilisats à orthopyroxène dans des roches mafiques et des réactions impliquant la 
sillimanite et la muscovite dans des paragneiss, la région a été portée au faciès des granulites puis 
rétrométamorphisée au faciès des amphibolites. Un premier plissement à trace axiale E-W a affecté les 
paragneiss de la Suite métamorphique de L'Ascension et les tonalites de la Suite intrusive de Lacoste. 
Cette phase a été reprise par un second plissement à trace axiale N-S ou NNE-SSW qui a déformé les 
orthogneiss de la Suite intrusive de Béthune. La dernière phase de plissement, observée entre autres 
dans le Monzogranite de Brockaby, se traduit par de grandes ondulations à trace axiale NW-SE. 

Nos travaux ont permis d'identifier de faibles anomalies en cuivre dans des paragneiss et des 
métagabbros du Complexe de Renard ainsi que des minéralisations zincifères à l'indice Pistol. Le zinc 
(0,5 %) se présente sous forme de sphalérite logée dans des paragneiss alumineux associés à des 
quartzites à magnétite et à des roches riches en grenat et en sillimanite. Nous avons aussi relevé des 
roches riches en micas dans la Suite alcaline, potassique, de Kensington-Skootamatta, des teneurs de 
2,09 % en carbone graphitique dans des paragneiss ainsi qu'un site de granite pegmatitique qui répond 
à plusieurs critères de sélection pour l'exploitation de la pierre architecturale. 
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INTRODUCTION 

La partie nord de la région du lac Pine (feuillet SNRC 
310/02) et la région du lac Adonis (feuillet SNRC 310/07) 
ont été cartographiées, à l'échelle 1 : 50 000, au cours de 
l'été 2004 (figures 1, 2). Cette cartographie fait suite à celle 
effectuée sur la partie sud du feuillet de lac Pine (Nantel et 
Giroux, 2005; figure 2) et sur les feuillets SNRC 310/06 
(Nantel, Giguère et Clark, 2004), 310/03 (Nantel et Pintson, 
2002), 31J/15 (Nantel et Pintson, 2001), 31 J/ 14 (Nantel, 2001), 
31J/1 1 (Lacoste, 2001) et 31J/10 (Hébert et Nantel, 1999). Les 
travaux s'inscrivent dans le cadre de l'évaluation du poten-
tiel économique de la partie nord de la Ceinture centrale des 
métasédiments (Wynne-Edwards, 1972), soit l'équivalent 
du Terrane de Mont-Laurier (Rivers et al., 1989; figure 1), 
Province de Grenville. Ce secteur est favorable, entre autres, 
à la recherche de zinc dans les marbres dolomitiques, de 
cuivre dans les roches calcosilicatées ainsi que de pierre 
architecturale et de minéraux industriels. 

Localisation et accès 

La région cartographiée est localisée à une centaine de 
kilomètres au nord-est de Mont-Laurier et, à une même 
distance, au nord-ouest de Saint-Michel-des-Saints (figure 1). 
Elle est desservie par de nombreux chemins forestiers car-
rossables en véhicule mais surtout en motoquad. La région 
est couverte par le territoire de la ZEC Mazana et celui d'une 
pourvoirie. 

Méthode de travail 

La cartographie a été effectuée par le chef d'équipe assisté 
de trois géologues et de quatre aides-géologues. L'interpré-
tation de la géologie a été facilitée par l'intégration de cartes 
satellitaires LANDSAT et d'un levé de géochimie de sédi-
ments de ruisseau (Choinière, 1992). La carte géologique à 
l'échelle 1 : 50 000 a été incorporée à la base de données à 
référence spatiale du Système d'information géominière 
(SIGEOM). La coloration des feldspaths potassiques au 
cobaltinitrite de sodium a facilité l'identification de 194 roches 
ignées. Au total, 123 lames minces standards et 5 lames 
minces polies ont été examinées au microscope. Une série 
de 92 échantillons ont été analysés par Acme Analytical 
Laboratories à Vancouver pour déterminer leurs teneurs en 
éléments majeurs et en éléments en traces, et 32 autres 
échantillons ont été analysés pour déterminer leurs teneurs 
en métaux. Enfin, deux paragneiss et une tonalite ont été 
prélevés en vue d'obtenir leur âge modèle (TnM). 

Travaux antérieurs 

Les régions du lac Pine (310/02) et du lac Adonis (310/07) 
ont été cartographiées en 1964 par Wynne-Edwards et al.  

(1966), à l'échelle 4 milles au pouce. Elles ont aussi fait 
l'objet d'un levé de sédiments de ruisseau (Choinière, 1992) 
et, seulement dans la partie sud de la région du lac Adonis, 
d'un levé de sédiments de lac (Lalonde, 1997). Diverses 
interprétations structurales ont été réalisées à partir d'ima-
ges LANDSAT (DIGIM, 1989), d'images LANDSAT MSS, 
TM et SEASAT-SAR (Harris et al., 1987) et d'images 
RADARSAT (Sharma et al., 1999). Aucun rapport de tra-
vaux statutaires de compagnie d'exploration minière n'a été 
déposé au Ministère. Cependant, dans la partie sud de la 
région du lac Pine (310/02), des levés spectrométriques, 
radiométriques et géologiques, consignés dans une dizaine 
de rapports statutaires, ont été menés vers la fin des années 
1960 et le début des années 1970 dans le cadre de travaux 
d'exploration pour l'uranium. Une compilation des zones les 
plus radioactives dans la région de Mont-Laurier—Cabonga 
a été publiée par Kish (1975). 
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appréciation s'adresse à Patrick Olivier, technicien en res-
sources minérales (MRNF), pour son travail de numérisa-
tion de la carte géologique dans SIGEOM, ainsi qu'à Johanne 
Jobidon (MRNF) pour son travail de mise en forme des 
figures. Nous remercions Donald W. Davis, directeur du 
Jack Satterly Geochronology Laboratory, à l'Université de 
Toronto, qui a gracieusement offert de dater un de nos 
échantillons dans le cadre de son cours de géochronologie. 
Nous témoignons aussi notre appréciation envers Ross 
Stevenson, membre du Centre de recherche en géochimie et 
en géophysique au laboratoire de GEOTOP, à l'Université 
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tillons que nous lui avons soumis. 

GÉOLOGIE RÉGIONALE 

La région du lac Pine (310/02) et du lac Adonis (310/07) 
fait partie de la Ceinture allochtone monocyclique, d'âge 
Mésoprotérozoïque (Rivers et al., 1989). Une partie de la 
région du lac Pine appartient en plus à la Ceinture centrale 
des métasédiments (Central Metasedimentary Belt; Wynne-
Edwards, 1972), connue aussi comme le Terrane de Mont-
Laurier (Rivers et al., 1989; figure 1). De façon générale, la 
Ceinture centrale des métasédiments comprend des roches 
détritiques, pélitiques et carbonatées, déposées entre 1,3 et 
1,25 Ga d'après des études effectuées en Ontario (voir 



76 ° 

47 ° 
~`.' 

75 ° 

~ 
~ 

* 	• 
310/06 	; 

' 

Parent 

Mitchinamecus 
310/07 

.. 

Réservoir  

74 ° 

/ 

.. 	,...~ 

L 
	

73 ° 

°' . 

~ 
~ 

~  ~ 

~310/03, ~ 
y- 

mi~J 
3T0/02'•' 

• 

10' 

e 
aniwaki 

r 

Réservai 
Baskat. 

Sainte-Ann -du-Lac 

~i~4 
_ei~: 
Ma 

~ 

,.,~ 

`̀~+~. 

\ 

Terre ne : 

117 

Rivière Mattawln 

Réservoir 
Taureau 

~ 
`Saint-Michel-des-Saints 

`~ 
~ ` 

~~i 	̀ 
a~~ 	~ 	~ 

~-9,rs 	̀~ 
o 
~-o~. 

~~ 

•Sor 

/ 

r

. 	3`1'J/11̀ 

/ Mont-Laurier 

V 

31"J710 

L'As 	nsi 

~ 

de Mori  
Terrane 

Mont-Laurier 
dg % 

J 
~ 	f 

Labelle 

z 
To-- 

~ 
\ ~ a 

GaUriéàû 

~ 
C0~ â 

~ ~ ~ 
i~te Outao~ais 

RNje 

~ 	z 
V 	~ 

~ 	â 
~ 

,- ----• 	~ 

	

—~- 	es~  Bass 

• 
Ontario 	I 

• Québec 	 
I 

i 
4 

+~,• 
~~~~ 

~? 
etie5 d 	 N 
\ 

0 Montréal 	20km 
Ottawa 

.---- 2 
/ 

FIGURE 1 - Localisation de la région du lac Pine (310/02), de la région du lac Adonis (310/07) et des autres régions cartographiées 
depuis 1996 dans le cadre du projet d'évaluation du potentiel minéral de la partie nord de la Ceinture centrale des métasédiments 
(Wynne-Edwards, 1972), l'équivalent du Terrane de Mont-Laurier (Rivers et a1.,1989), Province de Grenville. ZCL = Zone de 
cisaillement de Labelle (Rivers et al., 1989; Martignole et Corriveau, 1991). ZCT = Zone de cisaillement de Taureau (Martignole 
et Friedman, 1998). 
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références dans Hanmer et al., 2000) ainsi qu'au Québec, où 
un âge de 1,25 Ga a été obtenu sur des métapélites en 
bordure du Terrane de Morin, tout près du Terrane de Mont-
Laurier (Friedman et Martignole, 1995; Martignole et Calvert, 
1996). Ces sédiments se sont déposés dans un contexte 
d'arrière-arc, en milieu marin et évaporitique (références 
dans Hanmer et al., 2000; Nantel, 1994), ou sur un arc conti-
nental juvénile (Nantel et Pintson, 2002). Dans la partie nord 
de la Ceinture centrale, cet arc est représenté par des tonalites 
et des diorites de la Suite intrusive de Lacoste, dont l'âge 
s'étend entre 1,45 Ga (Nantel et al., 2004) et 1,38 Ga (Nantel 
et Pintson, 2002). Vers 1,28 Ga, l'arc continental a subi une 
extension entraînant la fusion des tonalites et finalement la 
formation des roches granitiques de la Suite intrusive de 
Béthune (mPbet; Nantel, 2002; Nantel, 2003). Par la suite, 
d'autres évènements magmatiques se sont succédé, comme 
la Suite AMCG de Morin (1,16-1,13 Ga; références citées 
dans Nantel, 2003), la Suite alcaline, potassique, de Kensington-
Skootamatta (1,09-1,07 Ga; Corriveau et al., 1990; Corriveau 
et van Breemen, 2000; Nantel et al., 2004) et le Monzogranite 
de Brockaby (1,06 Ga; Nantel, 2003). 

La question à savoir si tous les sédiments de la Ceinture 
centrale des métasédiments se sont déposés entre 1,3 et 
1,25 Ga se pose toujours, mais de nouvelles données ten-
dent à confirmer que certains sédiments sont plus anciens. 
D'après nos travaux en 2003, des paragneiss sont injectés 
de métagabbronorite synsédimentaire (Nantel et Giroux, 
2005) de même signature chimique que les roches mafiques 
de la Suite intrusive de Lacoste. Si cette interprétation est 
exacte, les paragneiss auraient le même âge que la mise en 
place de la Suite intrusive de Lacoste, c'est-à-dire autour de 
1,4 Ga (Nantel et al., 2004; Nantel et Pintson, 2002; Davis, 
2005). Cet âge est compatible avec les âges modèles du Nd 
obtenus sur deux paragneiss quartzofeldspathiques à biotite 
prélevés dans la partie nord de la région du lac Pine (UTM : 
529017E, 5221830N; UTM : 529388E, 5232130N). En effet, les 
analyses révèlent des valeurs de eNd de +3,3 et de +3,5 
(calculées à 1,4 Ga) et des âges modèles de 1,5 Ga (TDM, 
DePaolo, 1981). D'après ces résultats, les sédiments sont 
juvéniles et proviennent en grande partie de la destruction 
de l'arc continental dont l'âge modèle est de 1,48 Ga et la 
valeur de eNd est de +3,9, selon l'analyse isotopique d'une 
diorite de la Suite intrusive de Lacoste, échantillonnée dans 
la région du lac Adonis (mPlac3; UTM : 523049E, 5257278N). 

Dans la région cartographiée en 2004, d'après les rares 
leucosomes à orthopyroxène observés dans des métagabbros 
et des diorites, le degré de métamorphisme a atteint le faciès 
des granulites. Dans ces mêmes roches, la transformation 
du clinopyroxène en hornblende et quartz est caractéristique 
d'un rétrométamorphisme au faciès des amphibolites tout 
comme la transformation de la sillimanite et du feldspath 
potassique en muscovite et quartz dans des paragneiss 
alumineux. Un métamorphisme rétrograde encore plus faible 
se manifeste par la chloritisation de la biotite particulière-
ment dans les zones de déformation cassante. 

DESCRIPTION DES UNITES 

Les roches de la partie de la région du lac Pine (310/02) 
cartographiée en 2004 (figure 2) et celles de la région du lac 
Adonis (310/07) ont été subdivisées, d'après des caractères 
lithiques observables et des relations de terrain, en trois 
suites intrusives, en une suite métamorphique et en une 
unité lithodémique. Elles ont aussi été subdivisées en quel-
ques unités lithologiques (voir cartes hors-texte) quoiqu'elles 
ne sont pas décrites dans ce rapport. L'historique et l'âge 
des suites intrusives et de l'unité lithodémique sont présen-
tés dans Nantel (2003). Cependant, l'ordre des subdivisions 
de chacune de ces suites et de cette unité ne présume en 
rien de l'ordre chronologique réel étant donné la nature du 
terrain hautement déformé et métamorphisé. 

La Suite intrusive de Lacoste (mPlac) a été mentionnée la 
première fois dans le rapport sur la région de L'Ascension 
(31J/10; Hébert et Nantel, 1999); ce terme remplace celui de 
Série de Lacoste, donné par Osborne (1935). Le Complexe de 
Renard est décrit pour la première fois dans le présent 
rapport. La définition initiale de la Suite métamorphique de 
L'Ascension (mPasc; Hébert et Nantel, 1999) s'est légère-
ment modifiée avec le temps et la définition actuelle a été 
adoptée en 2001 (Nantel, 2001). La position stratigraphique 
de cette suite par rapport à la Suite intrusive de Lacoste est 
encore incertaine. La première mention de la Suite intrusive 
de Béthune (mPbet) a été faite dans la région du lac Dieppe 
(310/03; Nantel et Pintson, 2002). La Suite alcaline, potas-
sique, de Kensington-Skootamatta, porte le nom de deux 
intrusions typiques parmi la vingtaine d'intrusions alcalines 
que compte cette suite dans la Ceinture centrale des métasé-
diments au Québec et en Ontario (Corriveau et al., 1990). Le 
lithodème Monzogranite de Brockaby (mPbro) a initialement 
été établi dans le rapport sur la région du lac de la Maison de 
Pierre (31J/15; Nantel et Pintson, 2001). 

Suite intrusive de Lacoste (mPlac) 

Dans la région du lac Pine (310/02) et du lac Adonis 
(310/07), la Suite intrusive de Lacoste est représentée par 
des amphibolites (mPlac 1), des métagabbros (mPlac2), des 
diorites (mPlac3) et des granodiorites oeillées (mPlac9). Elle 
comprend aussi divers types de tonalite à biotite ou à 
biotite ± hornblende (mPlac4, mPlac5, mPlac6, mPlacl, 
mPlac8), la biotite étant toujours le minéral le plus abondant. 
La majorité des roches appartenant à cette suite ont une 
texture granoblastique. 

Amphibolite (mPlacl) et métagabbro (mPlac2) 

Dans la région du lac Pine, trois petits niveaux d'amphi-
bolite (mPlacl) et un nombre un peu plus élevé de niveaux 
de métagabbro (mPlac2) sont encaissés dans des métasédiments 
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(mPasc11) et dans des tonalites (mPlac). Les amphibolites 
(mPlac I) sont à grain fin ou à grain moyen et sont surtout 
composées de hornblende associée à de la biotite, du grenat 
et du plagioclase, ce dernier étant probablement un des 
produits d'une réaction rétrograde impliquant le grenat et 
éventuellement du clinopyroxène. Dans le secteur est de la 
région du lac Pine (310/02), certaines de ces amphibolites se 
présentent en lits mélanocrates et mésocrates de 0,5 à 5 cm 
(non représentés sur la carte SIGEOM) au contact de méta-
sédiments et de roches calcosilicatées de couleur rouille par 
endroits. 

Les métagabbros localisés dans le secteur centre est de la 
région du lac Pine, à l'est du lac D'Aragon, forment 95 à 
100 % des affleurements de l'unité mPlac2. Ils sont encais-
sés dans des métasédiments (mPasc 1 1) et renferment de la 
hornblende et de la biotite ± grenat. Les métagabbros au 
nord-est du lac Kealy, dans le secteur nord-ouest de la 
région du lac Pine (310/02), forment 90 à 100 % des affleure-
ments de l'unité mPlac2. Ils sont à grain fin, mésocrates et 
renferment de la hornblende, de la biotite, parfois du grenat 
et un peu de magnétite. Ils sont foliés ou ont préservé une 
texture ophitique, malgré la recristallisation. Certains pré-
sentent en affleurement un aspect nodulaire donné par des 
porphyroblastes de 3 cm de diamètre. Les porphyroblastes 
sont composés de grenat avec une couronne interne de 
plagioclase lui-même serti par du clinopyroxène puis par de 
la hornblende. D'autres métagabbros du lac Kealy renfer-
ment 10 % d'amas de métagabbro pegmatitique, de 10 à 
40 cm d'épaisseur, ou 5 % de rubans centimétriques de 
hornblendite. Dans l'ensemble de la région du lac Pine, la 
hornblende est xénomorphe, subautomorphe ou en sym-
plectite avec du quartz. 

Dans la région du lac Adonis (310/07), la majorité des 
métagabbros (mPlac2) forme de petits niveaux intercalés 
dans les orthogneiss monzogranitiques de la Suite intrusive 
de Béthune (mPbet). Ces métagabbros sont à grain moyen 
ou grossier, foliés, mésocrates ou mélanocrates et contien-
nent de la biotite, de la hornblende, un peu de magnétite et, 
dans un cas, du grenat. Leur texture est généralement grano-
blastique mais à quelques endroits elle est ophitique. En 
lame mince, les textures suggèrent une rétromorphose du 
grenat avec production de plagioclase comme celles obser-
vées dans les amphibolites de la région du lac Pine. Par 
ailleurs, sur le terrain, certains métagabbros ont un aspect 
nodulaire et contiennent en plus des amas centimétriques 
de hornblendite. L'aspect nodulaire est donné par des amas 
centimétriques et en relief, constitués de plusieurs cristaux 
de hornblende et de plagioclase ± grenat. Le grenat forme 
un chapelet autour de la hornblende au contact du plagioclase. 

Diorite (mPlac3) 

L'unité mPlac3 est surtout constituée de lentilles de diorite 
et de diorite quartzifère, mélanocrates, gris foncé, à biotite et 
hornblende, et à granulométrie fine ou moyenne. Les len-
tilles sont principalement intercalées dans les orthogneiss  

monzogranitiques (mPbet5) de la région du lac Adonis 
(310/07). Celles de la partie nord de cette région ont 2 à 10 m 
d'épaisseur et sont par endroits tronquées par des veines 
granitiques (mPbet5). 

Les diorites et les diorites quartzifères forment aussi deux 
niveaux épais dont l'un occupe le centre de la région du lac 
Adonis (310/07). Celui-ci, plissé par un synforme, com-
prend en moyenne 90 % de diorite quartzifère homogène, 
foliée, à grain moyen et à patine gris clair ou gris moyen. Ces 
diorites renferment de la biotite et de la hornblende, mais 
d'autres contiennent en plus de l'orthopyroxène (1 à 2 %) et 
du clinopyroxène (2 à 5 %). Le second niveau de diorite 
(mPlac3) affleure dans la partie sud-ouest de la région du lac 
Pine (310/02). En général, il est formé de 50 à 70 % de diorite 
à hornblende et biotite, légèrement magnétiques, avec une 
granulométrie fine ou moyenne. Les diorites forment toujours 
des rubans ou des niveaux de 2 mm à 2 m d'épaisseur et 
alternent surtout avec des tonalites à biotite ± hornblende 
(mPlacS) d'épaisseur millimétrique à métrique. 

Tonalite interlitée avec des diorites (mPlac4) 

Trois petites lentilles appartenant à l'unité mPlac 4 ont 
été délimitées dans la région du lac Adonis (310/07). Elles 
sont constituées de tonalite à biotite ± hornblende ± 
magnétite systématiquement interlitée avec 35 à 55 % de 
diorite quartzifère (mPlac3) gris moyen à hornblende et biotite. 
Elles comprennent en plus quelques enclaves lenticulaires 
de diorite gris foncé riche en biotite. Les tonalites sont 
leucocrates, à patine gris clair et à granulométrie fine ou 
moyenne. Leur texture est foliée ou localement mylonitisée. 

Tonalite (mPlacS) 

L'unité mPlac5 est présente dans les régions du lac Pine 
(310/02) et du lac Adonis (310/07). Elle se distingue des 
autres unités de la Suite intrusive de Lacoste (mPlac) par le 
pourcentage élevé d'affleurements composés uniquement 
de tonalite (excepté l'unité mPlac7). Dans la région du lac 
Pine (310/02), l'unité mPlac5 occupe la partie centre sud et 
la partie est de la région. Dans la partie centre sud, 75 % des 
affleurements sont constitués d'au moins 85 % de tonalite à 
biotite ± hornblende, à patine gris clair et, localement, à 
magnétisme très faible. Ces tonalites renferment elles-mêmes 
d'autres tonalites (5 à 20 %) de couleur blanche, à grain 
moyen ou grossier, sous forme de veines discordantes, de 
rubans concordants ou d'interdigitations. De rares veines 
contiennent du clinopyroxène en plus de la hornblende. Les 
tonalites sont aussi recoupées par 5 à 10 % de veines ou de 
dykes de granite et de pegmatite. Dans la partie est de la 
région du lac Pine, les tonalites de l'unité mPlac5 présentent 
les mêmes caractéristiques que dans la partie centre sud 
sauf qu'elles sont recoupées par une plus grande quantité 
de pegmatite (11 Gb). 

Dans la région du lac Adonis (310/07), le seul niveau qui 
appartient à l'unité mPlac5, occupe le centre de la région. 



Près de 70 % des affleurements sont constitués en moyenne 
de 93 % de tonalite tandis que 30 % des affleurements sont 
représentés par des tonalites associées à des diorites quartzi-
fères et des diorites en proportion variable. Les tonalites 
sont à biotite ± hornblende ± magnétite, à granulométrie 
fine ou moyenne et à texture foliée et leucocrate. Par endroits, 
des tonalites leucocrates alternent avec des tonal ites méso-
crates en lits de 5 à 20 cm d'épaisseur, ou avec des diorites ± 
quartz en lits de 1 à 5 cm d'épaisseur. Elles renferment 
localement 1 à 2 % de diorite à contact diffus, un type de 
contact qui suggère une assimilation des diorites par les 
tonalites. Sur la moitié des affleurements, les roches sont 
recoupées par des veines ou des dykes de granite (5 à 10 %) 
ou contiennent des rubans centimétriques (5 à 15 %) de 
granite à biotite. 

Tonalite associée à des orthogneiss granitiques (mPlac6) 

L'unité mPlac6 est constituée de tonalite à biotite ± 
hornblende, à patine gris clair ou légèrement rosée, qui se 
présente sous forme de lentilles intercalées dans les ortho-
gneiss monzogranitiques de la Suite intrusive de Béthune 
(mPbet5) de la région du lac Adonis (310/07). Dans la partie 
sud-est de cette région, elle forme en plus un long niveau où 
les tonalites contiennent en moyenne 20 % de rubans con-
cordants d'orthogneiss monzogranitiques hololeucocrates ± 
magnétite. Ces tonalites contiennent aussi des enclaves 
lenticulaires (5 à 20 %) et métriques de diorite ainsi que des 
rubans de diorite quartzifère (1 à 20 %) à biotite, hornblende ± 
magnétite, de 5 à 20 cm d'épaisseur. 

La présence de concentrations de biotite en bordure des 
rubans monzogranitiques dans les tonalites suggère que les 
rubans sont d'origine anatectique. Ce processus de forma-
tion est corroboré par certains monzogranites qui prennent 
la forme d'interdigitation ou d'infiltration diffuse dans les 
tonalites (Nantel et Giroux, 2005). La fusion plus poussée 
des tonalites aurait donné lieu à la formation de la Suite 
intrusive de Béthune (mPbet). 

Tonalite à texture flaser (mPlac7) 

Les tonalites typiques de l'unité mPlac7 sont leucocrates, 
à grain moyen, foliées, légèrement à moyennement magnéti-
ques et contiennent généralement 5 à 15 % de schlierens de 
biotite. Elles sont caractérisées par la couleur blanche des 
feldspaths qui tranche sur la couleur noire de la biotite et de 
la hornblende, autant sur la patine qu'en cassure fraîche. 
Les feldspaths, à texture granoblastique, sont grossière-
ment agglomérés, ce qui confère à la roche une texture 
ressemblant à une texture flaser. La biotite (5 à 15 %) est en 
général le minéral mafique dominant mais la hornblende (2 à 
10 %) est aussi présente. 

Les tonalites (mPlac7) de la partie sud-est de la région du 
lac Adonis (310/07) forment généralement entre 65 à 90 % 
des affleurements. Elles renferment des enclaves lenticulaires 
(5 à 10 %) de diorite, de 0,5 à 30 cm d'épaisseur, ainsi que  

des rubans concordants (5 à 30 %) de pegmatite et de gra-
nite à biotite leucocrate ou hololeucocrate. Les rubans 
granitiques ont 0,5 à 5 cm d'épaisseur, mais ils peuvent 
même atteindre 50 cm et plus rarement 1 m d'épaisseur. 

Dans la région du lac Pine (310/02), autour du lac Kealy, 
15 % des tonalites à texture flaser renferment des niveaux de 
diorite ou des schlierens très riches en biotite. Ces schlierens 
semblent représenter des diorites en voie de résorption au 
profit de la tonalite. Toutes les tonalites comprennent des 
rubans concordants (1 à 5 cm d'épaisseur) ou des veines 
(2 à 20 cm d'épaisseur) de granite ou de pegmatite dont la 
valeur de susceptibilité magnétique' (SM) atteint 8,6. 

Tonalite (mPlac8) 

L'unité mPlac8 est constituée à la fois de tonalite de 
l'unité mPlac5 et de tonalite de l'unité mPlac7. Elle forme un 
niveau intercalé dans les métasédiments de l'unité mPascl 1 
de la région du lac Pine (310/02) et un niveau, beaucoup 
plus étendu, dont la majeure partie affleure dans la partie 
centre nord de cette même région. Au total, 66 % des affleu-
rements du niveau le plus étendu renferment plus de 80 % 
de tonalite. Parmi ces tonalites, 73 % sont du type mPlac5 et 
27 %, du type mPlac7. Les autres affleurements (34 %) sont 
aussi composés de ces mêmes tonalites, mais celles-ci con-
tiennent en plus des rubans concordants et des veines 
discordantes de granite et de pegmatite rose (20 à 40 %) ou 
une plus grande quantité d'interlits de diorite et de diorite 
quartzifère à hornblende et biotite (10 à 35 %). 

Granodiorite oeillée (mPlac9) 

L'unité mPlac9 comprend des granodiorites oeillées à 
patine légèrement rosée et à cassure fraîche de couleur 
grise. Ces roches sont foliées, affectées par une faible ondu-
lation et caractérisées par des phénocristaux de feldspaths 
potassiques, d'environ 1 cm de diamètre. Elles contiennent 
moins de 5 % d'enclaves lenticulaires ou angulaires de diorite 
(mPlac3) dont l'épaisseur varie entre 2 cm et 10 m. Les phéno-
cristaux de feldspath baignent dans une mésostase de quartz 
(20 à 25 %), de feldspath (65 %) de biotite (5 à 25 %) et de 
hornblende (2 à 5 %). 

Complexe de Renard (mPren) 

Le Complexe de Renard (mPren) est composé de para-
gneiss en bancs épais intercalés avec des roches mafiques 
(mPren 1). Il est en contact, rarement visible, avec les tonalites 
de l'unité mPlac5. Ce contact, qui peut être observé dans la 
partie ouest du complexe, au nord-ouest du lac au Renard, 
se traduit par une zone mylonitique et des tonalites migma-
tisées. À cet endroit, les leucosomes dans les tonalites 
prennent la forme d'amas de plagioclase blanc à grain gros-
sier ou pegmatitique et à distribution hétérogène. La moitié 

I. Les mesures de susceptibilité magnétique sont en SI x 10 ?. 
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des paragneiss du complexe est constituée de quartz, de 
feldspath, de biotite et de grenat et l'autre moitié d'une part 
égale de paragneiss quartzofeldspathique à biotite et de 
paragneiss feldspathique à biotite pauvre en quartz (< 10 %). 
Les paragneiss feldspathiques présentent un rubanement 
souligné par des lits centimétriques riches en biotite et 
d'autres moins. Un seul affleurement contient des para-
gneiss alumineux à biotite, sillimanite et grenat et deux autres, 
des paragneiss à biotite et muscovite dont l'un affleure au 
contact de pegmatite (I1 Gb). Au total, 40 % des affleure-
ments de paragneiss renferment 10 à 40 % de leucosomes 
concordants. Environ 25 % des paragneiss sont de couleur 
rouille et contiennent des traces de pyrrhotite, de pyrite et 
de chalcopyrite tandis que les autres ont une patine brunâtre. 

Les roches mafiques sont surtout représentées par des 
amphibolites et des métagabbros (l3A) mésocrates à mélano-
crates, à grain fin ou à grain moyen. Elles comptent aussi 
des diorites ± quartz et de rares leuconorites ouralitisées. 
Tous ces faciès ne sont généralement pas magnétiques. Des 
métagabbros, sans sulfures visibles, sont souvent de couleur 
rouille au contact des paragneiss. La moitié des métagab-
bros et des amphibolites renferme de la hornblende tandis 
que l'autre moitié contient non seulement de la hornblende 
mais aussi du clinopyroxène et du grenat. Par endroits, le 
grenat est associé à du plagioclase et le clinopyroxène est 
soit entouré d'une couronne de hornblende en continuité 
optique soit remplacé par une symplectite hornblende-quartz. 
Ces relations texturales traduisent une réaction rétrograde 
produisant un assemblage hornblende-plagioclase-quartz à 
partir de l'assemblage grenat-clinopyroxène. Dans les para-
gneiss, les métagabbros se présentent parfois en masses 
sphériques à grain très fin, de 25 cm de diamètre, qui nous 
rappellent les métagabbronorites synsédimentaires dans la 
partie sud de la région du lac Pine (photo 1, tirée de Nantel et 
Giroux, 2005). Quant aux diorites (12J) intercalées dans les 
paragneiss, certaines diffèrent des diorites de la Suite 
intrusive de Lacoste (mPlac3) par leur texture mélanocrate, 
par le pourcentage élevé en biotite et par la présence de lits 
ultramafiques, de 0,1 à 3 cm d'épaisseur, à hornblende, clino-
pyroxène et orthopyroxène. En général, les roches mafiques 
renferment 10 % de leucosomes à plagioclase et hornblende 
ou à plagioclase et clinopyroxène ± grenat. Cependant, un 
métagabbro comprend des leucosomes à orthopyroxène et 
plagioclase tandis qu'une diorite contient des leucosomes à 
orthopyroxène, clinopyroxène, feldspath et quartz. 

Suite métamorphique 
de L'Ascension (mPasc) 

Dans la partie nord de la région du lac Pine (310/02), les 
métasédiments de la Suite métamorphique de L'Ascension 
(mPasc) sont surtout constitués de paragneiss quartzofeld-
spathique à biotite ± grenat ± magnétite (mPasc 11) avec de 
rares petites lentilles de marbre calcitique (mPasc2), de roches 
calcosilicatées (mPasc6) et de paragneiss alumineux (mPasc7, 
mPasc 12). Dans la partie sud de la région du lac Pine (310/02),  

cartographiée en 2003, la Suite métamorphique de L'Ascension 
(mPasc) comprend d'autres unités (mPasc 1, mPasc3, mPasc4, 
mPasc5, mPasc8, mPasc9 et mPasc 10) décrites en détail 
dans Nantel et Giroux (2005). 

Marbre (mPasc2) et roches calcosilicatées (mPasc6) 

L'unité mPasc2 est composée de marbre calcitique à phlo-
gopite et diopside à grain moyen, qui forme deux petites 
lentilles et de rares affleurements isolés dans la région du lac 
Pine (310/02). Dans une des lentilles, le marbre calcitique 
est en présence de 5 % de marbre dolomitique à chondrodite, 
mais dans l'ensemble les marbres de l'unité mPasc2 alter-
nent généralement avec des roches calcosilicatées à diopside 
ou des diopsidites. Dans ces derniers types de roche, le 
diopside est associé à du grenat ainsi qu'à de la trémolite, de 
l'épidote, de la scapolite et/ou du sphène. 

L'unité mPasc6 est principalement formée de roches calco-
silicatées à diopside et de diopsidite comme celles de l'unité 
mPasc2, mais elle comprend aussi des roches à amphibole et 
épidote ainsi que des roches à amphibole, diopside ± grenat. 
Tous ces faciès se présentent en lits de 5 à 20 cm d'épaisseur 
et alternent localement avec des amphibolites, parfois très 
magnétiques, en lits de 2 à 30 cm. Quelques roches à diopside 
sont riches en quartz et en grossulaire (20 %). De telles 
roches contiennent de la pyrrhotite ou sont associées à des 
paragneiss à biotite, grenat et pyrrhotite (310/02, UTM : 
531397E, 5225912N; 310/02, UTM : 532919E, 5226661N). 

Paragneiss alumineux (mPasc7) 

L'unité mPasc7 est formée de paragneiss alumineux, con-
centré entre autres dans un niveau hectométrique au centre 
de la région du lac Pine (310/02). Les affleurements de ce 
niveau comprennent 60 à 100 % de paragneiss migmatisé à 
biotite, sillimanite ± grenat (< 15 %) ± muscovite ± pyrite, à 
patine grise ou localement rouille. Le pourcentage de leuco-
some atteint 40 % sous forme de rubans concordants 
(métatexites) et atteint 70 % dans des migmatites à texture 
chaotique (diatexites). En lame mince, la muscovite est 
oblique par rapport à la foliation générale. Elle est associée à 
du quartz et à de la fibrolite ce qui suggère la précipitation 
d'un liquide alumineux pour donner l'assemblage rétrograde 
muscovite-quartz (Spear, et al., 1999). D'autres paragneiss 
alumineux affleurent sous forme de petites lentilles comme 
celle localisée dans la partie centre nord de la région du lac 
Pine (310/02). Les paragneiss y sont tous migmatisés (35 à 
50 % de leucosomes) et sont composés de biotite, de 
sillimanite, de muscovite et de grenat (1 %). Certains sont 
recoupés par des pegmatites blanches (11 Ga). 

Paragneiss quartzofeldspathique (mPasclO, mPasc11) 

L'unité mPascl 1 est constituée de 70 % de paragneiss 
quartzofeldspathique à biotite et de 30 % de paragneiss 
quartzofeldspathique à biotite et grenat. Ces deux faciès, 
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qui s'observent rarement sur le même affleurement, renfer-
ment ici et là de la muscovite ou de I'épidote. Certains 
paragneiss du faciès à biotite sont très riches en magnétite 
(SM = 10,4 à 28,5), particulièrement ceux à proximité des 
orthogneiss monzogranitiques (mPbet5) de la partie nord-
est de la région du lac Pine (310/02). Dans cette partie de la 
région, les paragneiss (mPasc 11) comprennent de nombreux 
amas de pegmatite rose et, en quantité moindre, des amas ou 
des dykes de pegmatite blanche à taches rouille. L'un des 
dykes a 40 cm d'épaisseur et renferme des minéraux radioac-
tifs qui sont peut-être de l'allante (UTM : 528582E, 5222320N). 
En général, les paragneiss de l'unité mPasc/ l renferment 
des leucosomes en rubans concordants par rapport à la 
foliation, composés de quartz et de feldspath ± biotite ± 
grenat ± magnétite. Environ 25 % des affleurements de l'unité 
mPascl1 contiennent des paragneiss de couleur rouille, 
sans sulfures visibles. 

En lame mince, certains échantillons contiennent de grands 
cristaux de muscovite avec une orientation oblique par rap-
port à la foliation. Cette muscovite renferme des reliques de 
sillimanite ou présente des contours très irréguliers avec 
des interpénétrations de quartz. 

L'unité mPasc 10, décrite en détail dans Nantel et Giroux 
(2005), diffère de l'unité mPascl l par l'épaisseur des lits et 
par la nature de certains faciès. En effet, l'unité mPasc 10 est 
formée par une alternance de quartzite et de paragneiss en 
lits centimétriques ou décimétriques, tandis que l'unité 
mPascl l est en grande majorité composée de paragneiss en 
lits de plusieurs mètres à plusieurs dizaines de mètres d'épais-
seur. L'unité mPasc/ O comprend aussi des niveaux épais de 
paragneiss alumineux (mPasc7), de quartzite à tourmaline 
(mPasc5) et de marbre calcitique à tourmaline (mPasc3). Ces 
faciès sont absents de l'unité mPascl l . Ainsi, les caractéris-
tiques de l'unité mPasc l0 suggèrent un milieu de sédimen-
tation de plus faible profondeur que celui de l'unité mPasc 11. 

Paragneiss quartzofeldspathique 
et paragneiss alumineux (mPascl2) 

Dans la région du lac Pine (310/02), l'unité mPascl2, 
comme l'unité mPasc/ 1, est composée de bancs épais de 
paragneiss quartzofeldspathique à biotite ou de paragneiss 
à biotite et grenat. Cependant, elle comprend en plus 
quelques niveaux de paragneiss à biotite et sillimanite, de 
paragneiss à biotite, sillimanite, muscovite et grenat ainsi 
que de rares pegmatites blanches à taches rouille (1 l Ga). En 
général, les paragneiss de l'unité mPascl2 contiennent 
entre 10 à 30 % de leucosomes en rubans centimétriques 
concordants. Certains paragneiss sont magnétiques (SM = 
4,7 à 10,8). Dans la région du lac Adonis (310/07), l'unité 
mPasc 12 diffère un peu de celle de la région du lac Pine 
(310/02) par son plus grand pourcentage de paragneiss 
riche en sillimanite ± graphite, de roches calcosilicatées à 
diopside et de paragneiss de couleur rouille avec ou sans 
sulfures visibles. Elle s'en différencie également par la pré-
sence de lits centimétriques d'amphibolite et de rares roches  

riches en quartz, à épidote et sulfures. À un endroit, au 
contact d'un paragneiss de l'unité mPascl2, des tonalites 
de l'unité mPlac5 sont mylonitiques. En lame mince, on 
observe la réaction rétrograde : sillimanite + microcline = 
muscovite + quartz. 

Suite intrusive de Béthune (mPbet) 

La Suite intrusive de Béthune est formée d'orthogneiss 
monzogranitique à biotite et hornblende ± magnétite (mPbet5) 
et d'orthogneiss hololeucocrate à clinopyroxène (mPbet6). 

L'unité mPbet5 forme une grande masse dans la région du 
lac Adonis (310/07) et deux filons-couches dans les métasé-
diments (mPasc 11) de la partie nord-est de la région du lac 
Pine (310/02). Les orthogneiss y sont généralement faible-
ment à moyennement magnétiques (SM = 1,4 à 9,5), mais par 
endroits ils le sont fortement (SM autour de 20). La magné-
tite se présente sous forme de cristaux disséminés à grain 
moyen. 

Près de 75 % des affleurements (mPbet5) de la grande 
masse de la région du lac Adonis (310/02) sont constitués 
de plus de 80 % d'orthogneiss monzogranitique, à plagio-
clase, microcline, biotite (3 à 10 %) et localement à horn-
blende (2 à 5 %). Les orthogneiss sont à grain moyen et 
présentent une texture leucocrate ou hololeucocrate, hété-
rogène, foliée et rubanée. Le rubanement est donné par 
l'alternance de lamines granitiques leucocrates, roses, à 
grain moyen et de lamines tonalitiques ou dioritiques grises 
à grain fin ou moyen, de 1 mm à 2 cm d'épaisseur (photo 2). 
Cet ensemble contient entre 5 et 50 % de veines discordantes 
ou de rubans concordants, composés surtout de granite 
hololeucocrate (0,5 à 20 cm d'épaisseur) et d'un peu de 
pegmatite granitique (5 à 50 cm d'épaisseur). Il comprend 
aussi quelques niveaux de tonalite et quelques enclaves et 
niveaux de diorite. La présence de lamines tonalitiques et de 
rubans granitiques suggère qu'un processus de fusion 
partielle des tonalites est à l'origine des orthogneiss monzo-
granitiques (mPlac). 

L'unité mPbet6 affleure uniquement dans la partie nord de 
la région du lac Adonis (310/07). Elle est caractérisée par 
l'aspect massif de ses affleurements et par la grande homo-
généité de ses faciès. Au total, 89 % des affleurements sont 
constitués d'au moins 90 % d'orthogneiss monzogranitique 
à clinopyroxène (1 à 5 %), minéral probablement primaire, 
parfois associé à de la hornblende (< 10 %) et à de la biotite 
(< 5 %). Les orthogneiss sont légèrement à moyennement 
magnétiques (SM = 0,4 à 18,9). Ils sont foliés, hololeuco-
crates ou leucocrates et présentent une granulométrie moyenne, 
une patine blanche ou légèrement brunâtre et une cassure 
fraîche de couleur brune ou verte. Par endroits, les ortho-
gneiss renferment des enclaves à contact diffus de diorite 
(photo 3) ou sont associés avec des rubans de pegmatite 
(1 à 10 %) de 5 à 20 cm d'épaisseur. Au microscope, les 
feldspaths sont composés de plagioclase ou de mésoperthite 
avec des exsolutions sous forme de flammes. 
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Suite alcaline, potassique, 	 Déformation ductile 
de Kensington-Skootamatta (mPkns) 

Un seul affleurement a été attribué à la Suite alcaline, 
potassique, de Kensington-Skootamatta (mPkns). Il com-
prend des roches riches en biotite comme les minettes du 
grand Dyke de Tapani (mPtap) localisé dans la région de 
Sainte-Anne-du-Lac (31J/14; Nantel, 2001). Les roches sont 
très friables, noires et à grain moyen. En lame mince, elles 
sont composées de biotite (50 à 60 %), de clinopyroxène 
(15 à 35 %), de plagioclase (< 15 %), de perthite (< 5 %), de 
quartz (< 1 %) et d'apatite (< 3 %). D'autres roches sont 
moins riches en biotite (25 %) et contiennent de la horn-
blende (40 %) au lieu du clinopyroxène. 

Monzogranite de Brockaby (mPbro) 

Les monzogranites de type Brockaby sont roses, holo-
leucocrates, à grain fin, moyen ou pegmatitique (mPbro2) et 
légèrement foliés par endroits. Ils renferment uniquement de 
la biotite comme minéral mafique et, en lame mince, ils sont 
composés de quartz, de microcline, de plagioclase, de 5 % 
de biotite à pléochroïsme brun foncé à brun clairet d'allanite 
en traces. Le plagioclase développe un fin liséré d'albite au 
contact du microcline. Les monzogranites forment des dykes 
ou des amas et contiennent localement des enclaves de 
tonalite (mPlac), de diorite (mPlac3) ou de roches calcosili-
catées (mPasc6). Ils sont aussi typiquement entremêlés ici 
et là à des pegmatites roses à quartz et feldspath (mPbro3). 
Sans cette caractéristique, il est parfois difficile de différen-
cier les monzogranites de type Brockaby des orthogneiss 
monzogranitiques (mPbet). Dans ce cas, on doit recourir à 
des analyses chimiques quoique cette méthode n'est pas 
toujours concluante surtout dans l'éventualité où les deux 
types de roches granitiques (mPbro, mPbet) ont assimilé 
des tonalites et encore moins, lorsque les monzogranites de 
type Brockaby ont eux-mêmes assimilé des orthogneiss 
monzogranitiques (mPbet5). Pour cette raison, l'étiquette 
mPbro2 a été attribuée avec circonspection aux monzogra-
nites du synclinal situé dans la partie sud-ouest de la région 
du lac Adonis (310/07). 

Dans la partie sud de la région du lac Pine (310/02), 
cartographiée en 2003, les monzogranites de type Brockaby 
comprennent deux autres variétés de roches (mPbro l , mPbro3) 
lesquelles sont décrites dans Nantel et Giroux (2005). 

ANALYSE STRUCTURALE 

Les roches de la région sont affectées par une déforma-
tion ductile, qui se manifeste par plusieurs systèmes de plis, 
et par une déformation cassante, qui se traduit par de rares 
failles. 

Trois phases de plissement (P i , P2 et P3; figure 2) ont été 
reconnues dans la région cartographiée. Sans préjuger de la 
présence de déformation antérieure, P1  représente la pre-
mière phase identifiable dans la séquence de plissement et 
la première phase à affecter une anisotropie préexistante. 
Sur les cartes géologiques (hors-texte), seulement quelques 
traces de plans axiaux d'antiforme et de synforme ont été 
tracées, faute d'information. 

Observations sur le terrain 

Les plis Pi, à traces de crêtes et de fosses orientées E-W, 
ont été interprétés à partir de figures d'interférence visibles 
à l'échelle de la carte. Ils représentent la phase de plisse-
ment dominante de la région du lac Pine (310/02; figure 2). 
Les plis P1  déforment les métasédiments la Suite métamor-
phique de L'Ascension (mPasc) et les roches de la Suite 
intrusive de Lacoste (mPlac). Les orthogneiss de la Suite 
intrusive de Béthune (mPbet) semblent aussi affectés par ce 
plissement, mais en réalité les plis P1  dans les orthogneiss 
ne représentent que des plis reliques dans les tonalites, les 
orthogneiss étant le produit de la fusion partielle des tonalites 
de la Suite intrusive de Lacoste (mPlac). Les plis P1  sont 
repris par des plis P2, ouverts ou isoclinaux, à traces de 
crêtes et de fosses généralement orientées N-S (figure 2). 
Les plis P2 représentent la phase de plissement dominante 
dans la région du lac Adonis (310/07; figure 2). Ils défor-
ment les métasédiments (mPasc) ainsi que les roches des 
suites intrusives de Lacoste (mPlac) et de Béthune (mPbet). 
Les plis P3 ont été reconnus uniquement au nord de la 
Ceinture centrale des métasédiments, c'est-à-dire dans la 
région du lac Adonis (310/07; figure 2). Ils se manifestent 
par des ondulations dont les traces de crêtes et de fosses 
sont orientées NW-SE. Ces plis semblent affecter même les 
roches les plus jeunes de la région à savoir les monzogra-
nites de type Brockaby (mPbro). 

Traitement statistique 

La région a été divisée en quatre domaines structuraux (I, 
Il, III et IV, figure 2) en vue d'illustrer les diverses phases de 
plissement sur des projections stéréographiques (figure 3). 
Le contrôle structural dans chacun de ces domaines, à forte 
densité d'affleurements et à forte quantité de données struc-
turales, est relativement bon, ce qui permet une meilleure 
interprétation du traitement statistique des données. 

Dans le domaine I, la distribution des pôles des éléments 
planaires (foliations et gneissosités) ne permet pas de dis-
tinguer les phases de plissement P1  et P2 (figure 3). Le 
maximum des pôles des éléments planaires représente des 
plans orientés NNE-SSW avec des pendages d'environ une 
vingtaine de degrés vers le SE. Quant aux axes de plis, ils 
sont groupés en deux familles, l'une orientée NNE (038/15°) 
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FIGURE 3 - Projections stéréographiques équiaires, sur l'hémisphère inférieur, des mesures planaires (foliations et gneissosités) et linéaires de la 
région du lac Pine (310/02) et du lac Adonis (310/07). Contours suivant la méthode statistique gaussienne avec K = 100 de Robin et Jowett 
(1986); N = nombre de données. 

et l'autre SSE (169/24°). Les axes de plis SSE correspondent 
en partie aux mesures de linéations minérales et aux linéations 
d'étirement dont le maximum a une direction de 178° et un 
plongement de 12°. Ces axes SSE comme les axes NNE sont 
vraisemblablement associés aux plis P2 dont l'orientation 
générale est N-S. 

Les éléments planaires du domaine II sont distribués sur 
deux ceintures (figure 3). La ceinture la moins bien définie 
traduit un pli à trace axiale WNW-ESE qui est probablement 
rattaché à la phase P1, tout comme les axes de plis orientés 
E-W et ENE-WSW (figure 3). La ceinture la mieux définie  

représente un pli droit et ouvert à trace axiale NNE-SSE. Le 
pôle (P2) de cette ceinture correspond à un axe (206/01°) qui 
se rapproche du maximum des axes de plis (185/20°) et des 
linéations minérales et des linéations d'étirement (180/14°) 
mesurés sur le terrain. Le quasi-parallélisme du pôle P2 des 
éléments planaires avec les maxima des mesures linéaires 
(axes de plis et linéations) suggère soit une rotation des 
axes de plis dans la direction d'allongement principal fini, 
c'est-à-dire plus ou moins N-S, soit leur formation parallèle-
ment à cette direction (plis de Type « a »; Mattauer, 1975). 
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Le type de distribution des pôles des éléments planaires 
dans le domaine III traduit les plis ouverts de la phase P2, 

déversés vers le NW. Le pôle de la ceinture définie par ces 
éléments (P2) représente un axe orienté à 025° avec un 
plongement de 01° ce qui correspond grosso modo au maxi-
mum des linéations minérales et des linéations d'étirement 
(024/14°) ainsi qu'au maximum des axes de plis (008/10°) 
plongeant vers le NNE (figure 3). Une seconde famille de 
linéations (186/22°) et d'axes de plis (180/19°) plonge vers le 
SSW. La différence entre les mesures des éléments linéaires 
(linéations minérales, linéations d'étirement et axes de plis) 
plongeant vers le NNE et celles plongeant vers le SSW n'est 
pas très grande. On peut donc considérer un parallélisme 
entre les éléments linéaires et le pôle P2 des éléments 
planaires. Comme dans le domaine II, ceci suggère soit une 
rotation des plis dans la direction de l'allongement fini, soit 
leur formation parallèle à cette direction (plis de type « a », 
Mattauer, 1975). 

Les pôles des éléments planaires du domaine IV sont 
distribués sur une ceinture représentant un pli de la phase 
P3 déversé vers le sud (figure 3). Le pôle de cette ceinture 
correspond à un axe orienté à 107° avec un plongement de 
16°. Aucune linéation ni axe de plis n'est rattaché à cette 
phase de plissement ce qui est conforme aux grandes ondu-
lations observées sur le terrain. 

Déformation cassante 

Quelques failles cassantes de direction NE-SW ont été 
tracées à partir d'évidences de terrain dans le centre de la 
région du lac Adonis (310/07). Elles se manifestent par un 
réseau de fractures millimétriques, espacées de quelques 
centimètres, et remplies par de l'épidote ou de l'hématite. 
Elles se manifestent aussi par l'hématitisation et parfois la 
chloritisation des roches encaissantes et plus rarement, par 
la formation de brèches métriques. L'une de ces brèches 
renferme des minéraux radioactifs qui sont peut-être de 
l'allanite (UTM : 530697E, 5244369N). Dans la région du lac 
Pine (310/02), une longue faille cassante de direction E-W a 
emprunté une zone de cisaillement qui déforme des tonalites 
(mPlac5). Cette faille a été interprétée à partir du tracé de la 
rivière Mazana. 

LITHOGÉOCHIMIE 

Dans ce chapitre, 77 analyses chimiques de roches ignées 
sont traitées. Les éléments majeurs, le carbone et le soufre 
ont été analysés avec un spectromètre d'émission atomique 
au plasma (ICP-ES), et les éléments mineurs (Ba, Nb, Rb, Sr, 
Y et Zr), les éléments en traces et les éléments de terres rares 
(ETR), avec un spectromètre de masse au plasma par induc-
tion couplée (ICP-MS). Les analyses ont été effectuées par 
Acme Analytical Laboratories à Vancouver. Les résultats  

d'analyses ainsi que la localisation et les numéros des échan-
tillons analysés sont consignés dans la banque SIGEOM. 
En plus, les numéros d'échantillons uniques du SIGEOM 
qui ont servi à produire les figures 5 et 6 sont inscrits sur 
ces figures. 

Toutes les analyses ont été utilisées pour classifier les 
roches ignées d'après leur composition (figure 4). Dans le 
but de caractériser les suites intrusives, une partie des 
résultats a été reportée dans des diagrammes des ETR nor-
malisés par rapport aux chondrites (Nakamura, 1974) et dans 
des diagrammes multiéléments (figures 5 et 6) normalisés 
soit par rapport aux MORB (Mid Ocean Ridge Basalts; 
Pearce, 1983), pour les roches mafiques, soit par rapport aux 
ORG (Ocean Ridge Granites; Pearce et al., 1984), pour les 
roches felsiques. Les analyses ont aussi permis d'envisager 
le type d'environnement paléotectonique qui prévalait lors 
de la mise en place des diverses suites intrusives, à partir 
des diagrammes de discrimination paléotectonique (figure 7). 
Comme ces derniers sont conçus pour les roches volcani-
ques, l'interprétation est donnée sous toute réserve. 

Suite intrusive de Lacoste 
et roches mafiques diverses 

Des roches mafiques, intermédiaires et felsiques de la 
Suite intrusive de Lacoste (mPlac) ont été analysées. Des 
roches mafiques (I3A) du Complexe de Renard (mPren 1) ont 
aussi été analysées ainsi que des roches mafiques échan-
tillonnées dans les niveaux I3A, 13P et I3Q de la région du 
lac Adonis (310/07). Les roches mafiques de la Suite intrusive 
de Lacoste (mPlac) ont été prélevées dans l'unité mPlac2 
tandis que les roches de composition intermédiaire provien-
nent soit de l'unité mPlac3 soit de niveaux interlités avec 
des roches felsiques (mPlac5, mPlac8). Les roches felsiques 
appartiennent quant à elles aux unités mPlac5, mPlac7 et mPlac8. 

Roches mafiques 

Les roches mafiques sont en majorité de composition 
tholéiitique et quelques-unes sont plus ou moins à cheval 
entre une composition tholéiitique et calco-alcaline (figure 4c). 
Elles ont été subdivisées en trois groupes sur la base de 
leurs profils de terres rares (figures 5a, 511, 5c) et de leurs 
profils multiéléments (figures 5a', Sb', 5c'). La majorité des 
roches du groupe 1 et 2 et toutes les roches du groupe 3 
sont à olivine et diopside ± hypersthène normatifs. Trois 
échantillons des groupes 1 et 2 contiennent uniquement du 
diopside ± hypersthène normatifs et moins de 8 % de quartz 
normatif. 

Composition 

Parmi les quatre échantillons du groupe 1, trois appar-
tiennent à l'unité mPlac2 et un provient du Complexe de 
Renard (mPren 1). Les principaux constituants sont la hornblende 
(55 %) et le plagioclase. Les teneurs en Si02  (46,59 à 47,72 %), 
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en MgO (6,58 à 7,87 %), en Fe203t  (11,70 à 15,38 %), en TiO2 
(1,41 à 2,07 %) et en 1(20 (1,32 à 1,55 %) sont relativement 
constantes si on exclut l'échantillon le plus enrichi en ETR 
(figure 5a). Cet échantillon, qui appartient au Complexe de 
Renard (mPrenl), est moins riche en MgO (5,85 %) et plus 
riche en Fe2O3t  (17,43 %), en TiO2  (3,44 %) et en K20 (2,14 %). 
Les ETR de l'ensemble des échantillons de ce groupe définis-
sent un profil presque plat [(La/Yb)N = 1,0 à 2,0]. 

Deux échantillons du groupe 2 (figures 5b, Sb') provien-
nent du Complexe de Renard (mPren 1) et un échantillon 
provient d'un niveau encaissé dans des métasédiments 
(mPasc7). Ces trois échantillons renferment de la hornblende ± 
biotite ou de la hornblende et du clinopyroxène. Leur contenu 
en Si02  (47,15 à 49,56 %) est relativement constant tandis 
que leurs contenus en MgO (4,51 à 7,03 %), en Fe2O3t  (14,31 
à 17,65 %), en TiO2  (1,47 à 2,20 %) et en K20 (0,76 à 2,63 %) 
sont variables. Ils présentent tous une anomalie négative en 
Eu (figure 5b) et les éléments de terres rares dessinent une 
légère pente négative [(La/Yb)N  = 1,2 à 2,6]. 

Les roches du groupe 3 contiennent de la hornblende et 
de la biotite ou de la hornblende et du clinopyroxène ± 
orthopyroxène. Sur la figure 4a, les échantillons les moins 
riches en Si02  (43,92 à 46,55 %) ont des teneurs variables en 
MgO (4,97 à 7,97 %), en Fe203t  (14,90 à 17,51 %), en TiO2  
(2,94 à 4,32 %) et en K20 (0,91 à 1,90 %). Les échantillons les 
plus riches en Si02  (51,01 et 51,43 %) contiennent moins de 
Fe203t  (8,29 et 12,27 %). Les trois échantillons du groupe 3 
représentés aux figures 5c et 5c', font partie des niveaux 
I3A,13P et I3Q intercalés dans les orthogneiss monzograni-
tiques de la Suite intrusive de Béthune (mPbet) de la région 
du lac Adonis (310/07). Leurs éléments de terres rares sont 
plus différenciés que ceux des groupes 1 et 2 [(La/Yb)N  
2,8 à 3,8; figure 5c]. 

Paléotectonique 

Les éléments de terres rares de la plupart des roches 
mafiques du groupe 1 dessinent un profil presque plat 
(figure 5a) comme les basaltes tholéiitiques de type MORB. 
Un tel milieu est aussi suggéré par les rapports Zr/Y (2,5 à 3,7; 
Pearce et Norry, 1979). Sur les diagrammes multiéléments, 
les roches des groupes 1 et 2 présentent des segments Nb-Yb 
qui se superposent grosso modo aux MORB (figures 5a', 
5b'), mais elles montrent tout de même de légers pics néga-
tifs en Nb et Ta ainsi qu'un enrichissement en LILE. De 
façon générale, ces caractéristiques sont celles des basaltes 
tholéiitiques d'arc insulaire (Pearce, 1983; Creaser et al., 
1999). L'environnement de type dorsale océanique suggéré 
par les profils des ETR et l'environnement d'arc insulaire, 
suggéré par les profils multiéléments, sont également corro-
borés par les diagrammes de discrimination paléotectonique 
(figures 7a, 7b). Ces deux types d'environnement sont con-
ciliables en évoquant un milieu d'arrière-arc où une telle 
association a déjà été rapportée (Donato, 1991). 

À la différence des groupes 1 et 2, le groupe 3 montre un 
profil multiélément moins enrichi en LILE (figure 5c'). Une  

mise en place dans un environnement intraplaque est sug-
gérée par les rapports Zr/Y (3,9 à 4,7; Pearce et Norry, 1979). 
Un tel environnement est aussi suggéré par les diagrammes 
de discrimination paléotectonique (figures 7a, 7b). Or la 
majorité des roches du groupe 3 proviennent de niveaux 
intercalés dans les orthogneiss de la Suite intrusive de 
Béthune (mPbet) qui, comme nous le verrons plus loin, sont 
aussi associés à un milieu intraplaque. 

Roches de composition intermédiaire 

Les roches de composition intermédiaire renferment du 
quartz, de 1'orthose, du diopside et de l'hypersthène norma-
tifs. Elles sont de nature calco-alcaline (figure 4c) et appar-
tiennent à deux groupes définis sur la base de leurs profils 
de ETR (figures Sd, 5e) et de leurs profils multiéléments 
(figures 5d', 5e'). 

Les roches du groupe 1 sont plus riches en Si02  (58,07 à 
60,47 %) et moins riches en MgO (2,69 à 2,85 %), en Fe203t 
(6,31 à 7,21 %) et en TiO2 (0,67 à 0,84 %) que les roches 
mafiques des groupes 1, 2 et 3. Par contre, leurs profils de 
ETR [(La/YbN  = 2,7 à 3,2] et leurs profils multiéléments sont 
similaires mis à part des pics négatifs plus prononcés en Nb, 
Ta et Ti. Ces profils multiéléments se superposent à ceux 
des andésites basaltiques de la Cordillère des Andes (Wilson, 
1989; Thorpe et al., 1984; Marriner et Milward, 1984; Hickey 
etal., 1986). 

Les roches du groupe 2 ont des teneurs plus variables en 
Si02  (54,38 à 63,88 %), en MgO (1,71 à 6,25 %), en Fe203t 
(6,16 à 10,02 %) et en TiO2 (0,66 à 1,25 %) que les roches de 
composition intermédiaire du groupe 1. Comme les roches 
du groupe 1, elles sont enrichies en ETR légers [(La/Yb)N  = 
2,5 à 2,9] mais appauvries en Eu (figure 5e). Elles présentent 
aussi des pics négatifs en Nb, Ta et Ti, mais les pics négatifs 
en Ti sont beaucoup plus prononcés que ceux du groupe 1 
(figure 5e'). 

Roches felsiques 

Quatre des sept échantillons analysés proviennent des 
unités mPlac7 et mPlac8. D'après leur composition norma-
tive (figure 4b), ils correspondent surtout à des granodio-
rites à teneurs variables en Si02  (64,45 à 72,48 %) et à teneurs 
relativement constantes en K20 (2,26 à 2,89 %), en Na20 
(3,62 à 4,64 %) et en CaO (2,37 à 3,92 %). Les teneurs en 
Fe203t  (2,32 à 5,01 %), en MgO (0,64 à 1,52 %) et en TiO2  
(0,23 à 0,43 %) sont faibles. Ces quatre échantillons sont 
enrichis en ETR légers [figure 6a; (La/Yb)N = 8,8 à 10,7 et 
15,0; (La/Sm)N  = 3,1 à 6,2], appauvris en ETR lourds 
[(Tb/Yb)N  = 1,1 à 1,4] et présentent des pics négatifs en Nb 
et en Ta (figure 6a') comme les roches felsiques de la Suite 
intrusive de Lacoste (mPlac) d'autres régions (Nantel, 2001; 
Nantel et Pintson, 2001; Nantel et Pintson, 2002; Nantel 
et al., 2004; Nantel et Giroux, 2005). Tous les diagrammes 
paléotectoniques (figures 7c, 7d, 7e) suggèrent leur mise en 
place dans un environnement d'arc volcanique (VAG). 
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Parmi les autres échantillons, l'un d'eux est beaucoup 
plus riche en K20 (4,57 %) et tombe dans le champ des 
monzogranites (figure 4b). Sur le terrain, cet échantillon 
avait été identifié comme un monzogranite de type Brockaby, 
mais son profil de ETR et son profil multiélément correspon-
dent à ceux des roches felsiques (mPlac). Il est possible qu'il 
s'agisse bien d'un monzogranite de type Brockaby dont la 
composition aurait été modifiée par l'assimilation de roches 
tonalitiques. Deux autres échantillons, qui ressemblent sur 
le terrain à des monzogranites de type Brockaby, affichent 
des profils de ETR parallèles à ceux des roches felsiques mis 
à part leurs forts pics positifs en Eu (voir profils des monzo-
granites à BO; figures 6a, 6a'). Ces échantillons ont des 
teneurs élevées en Na20 (5,19 et 6,12 %). 

Les roches de l'unité mPlac9 font aussi partie des roches 
felsiques étant donné leurs teneurs en Si02  (68 %). Cepen-
dant, leurs profils de ETR et leurs profils multiéléments 
coïncident avec ceux des roches de composition intermé-
diaire du groupe 2 (figures 5e, 5e'). 

Suite intrusive de Béthune 

Les orthogneiss monzogranitiques de la Suite intrusive 
de Béthune (mPbet), selon qu'ils contiennent de la biotite ± 
hornblende (groupe 1), de la hornblende ± biotite (groupe 2) 
ou du clinopyroxène (groupe 3), présentent des profils de 
terres rares (figures 6b, 6c, 6d) et des profils multiéléments 
(figures 6b', 6c', 6d') distincts. Cependant, leurs teneurs en 
Fe203t (1,09 à 5,73 %), en MgO (0,04 à 0,57 %), en CaO 
(0,22 à 1,51 %), en Na20 (1,64 à 3,38 %), en K20 (4,36 à 
7,42 %) et en TiO2  (0,14 à 0,59 %) ne permettent pas de les 
distinguer. Les teneurs en Si02  (60,03 à 76,76 %) et en A1203  
(11,40 à 14,27 %) des groupes 1 et 2 varient beaucoup plus 
que celles du groupe 3 dont les teneurs en Si02  varient 
seulement entre 73,94 et 75,19 % et celles en A1203, entre 
11,24 et 12,70 %. Les roches des groupes 1 et 2 sont en 
général peralumineuses de type I tandis que les roches du 
groupe 3 sont métalumineuses. 

Les trois groupes sont caractérisés par un enrichisse-
ment en ETR légers, par un segment Tb/Yb à pente très 
faible et par des pics négatifs prononcés en Eu (figures 6b, 
6c, 6d). Le groupe 1 est le moins enrichi en ETR lourds et le 
groupe 3 est de façon générale le plus enrichi en ETR légers 
et lourds. Les ETR du groupe 2 sont moins différenciés que 
ceux des deux autres groupes. 

Groupe 1 	Groupe 2 	Groupe 3 
(La/Yb)N 7,7 à 10,8; et 18,3 	3,9 à 8,2 	5,9 à 15,5; et 19,2 

Les trois groupes montrent aussi des pics négatifs en Nb 
et en Ta (figures 6b, 6c, 6d) et des pics négatifs très pronon-
cés en Ti (non représenté). Les profils multiéléments des 
trois groupes (figures 6b', 6c', 6d') sont typiques des granites 
intraplaques mis en place dans une croûte continentale 
amincie (Pearce et aL, 1984). Par ailleurs, dans des diagrammes 
de discrimination tectonique, tous les échantillons du 
groupe 3 occupent le champ des granites intraplaques (WPG, 
figure 7c) ou le champ des dorsales océaniques anomales  

(ORG, figure 7d). Un régime en extension de type arrière-arc 
continental réconcilierait ces deux types d'environnement. 
En effet, la fusion des tonalites de la Suite intrusive de 
Lacoste (mPlac) dans un tel régime, dans une zone éloignée 
de la zone de subduction et rapprochée du craton, là où 
l'apport de fluides est moins grand (Hyndman et al., 2005), 
peut expliquer la formation des faciès à clinopyroxène de la 
Suite intrusive de Béthune (mPbet6). La nature du protolite 
et le mode de formation préconisé des trois variétés d'ortho-
gneiss sont en accord avec leurs pics négatifs très marqués 
en Eu (figures 6b, 6c, 6d). 

Suite alcaline, potassique, 
de Kensington-Skootamatta 

Les minettes à biotite et clinopyroxène ou à biotite et 
hornblende de la Suite alcaline, potassique, Kensington-
Skootamatta (mPkns3) sont pauvres en Si02  (45,91 à 49,08 %), 
mais riches en MgO (11,08 à 16,84 %), en K20 (3,86 à 5,08 %) 
et en Ba (2671 à 4008 ppm). Elles contiennent aussi des 
teneurs relativement élevées en P205  (0,90 à 1,63 %), en Cr 
(568 à 732 ppm) et en Ni (225 à 383 ppm). Leur contenu en 
Si02  et en Na20 + K20 (5,28 à 7,17 %) en font des roches 
alcalines (Miyashiro, 1978) et celui en Si02  et en K20 (3,47 à 
5,08 %), des roches ultrapotassiques (Peccerillo et Taylor, 
1976). Deux échantillons contiennent de la néphéline nor-
mative (4,7 et 7,2 %). 

Monzogranite de Brockaby 

La majorité des monzogranites de Brockaby (mPbro2) 
analysés forment des affleurements isolés ou des rubans 
soit dans les tonalites (mPlac), soit dans les orthogneiss 
monzogranitiques (mPbet). Les monzogranites (mPbro2) sont 
peralumineux de type I ou à la limite d'une composition 
peralumineuse et métalumineuse. Ils affichent des concen-
trations relativement homogènes en Si02  (69,96 à 73,40 %), 
en Al2O3  (13,58 à 15,66 %), en CaO (1,23 à 1,77 %), en Na2O 
(3,08 à 4,17 %), en K20 (4,16 à 6,92 %), en Fe203t  (2,34 à 
3,14 %), en MgO (0,20 à 0,70 %) et en TiO2  (0,20 à 0,52 %). 
Les éléments de terres rares des monzogranites (figure 6e) 
sont plus fractionnés que ceux des orthogneiss monzogra-
nitiques [(La/Yb)N  = 21,6 à 44,6; LaN  = 157 à 357 fois 
chondrites, YbN  = 5,0 à 10,3 fois chondrites]. Les profils 
multiéléments montrent des pics négatifs en Nb et Ta ainsi 
qu'un appauvrissement en Y et en Yb par rapport à la 
tendance des ETR (figure 6e'). Dans l'ensemble, cette signa-
ture est comparable à celle des granites syn-collision (Pearce 
et al., 1984). Dans le diagramme de discrimination tecto-
nique Rb vs (Y + Nb) (figure 7c), les monzogranites de type 
Brockaby tombent dans le champ des granites d'arc volca-
nique (VAG), mais tout près du champ des granites syn-
collision (syn-COLG). 

D'après les diagrammes des ETR, un échantillon de 
monzogranite de l'unité mPbro2 est beaucoup plus enrichi 
en terres rares légères et lourdes [figure 6j; (La/Yb)N  = 88,1; 
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LaN  = 2774,5 fois chondrites, Yb = 31,5 fois chondrites] que 
les autres échantillons. Cette composition reflète la grande 
quantité d'allanite (2 %) dans la roche. 

GÉOLOGIE ÉCONOMIQUE 

Au cours de nos travaux effectués en 2004, dans la partie 
nord de la région du lac Pine (310/02) et dans la région du 
lac Adonis (310/07), nous avons répertorié quatre sites à 
teneurs anomales en cuivre, un indice de Zn-Pb-Cu, un 
indice de graphite et un site de pegmatite qui pourrait être 
exploité comme pierre architecturale. À cet endroit, Choinière 
(1992) avait signalé des anomalies en W, Sb, Cu ou Co dans 
des sédiments de ruisseau. En 2003, nos travaux dans la 
partie sud de la région du lac Pine (Nantel et Giroux, 2005) 
avaient mené à la découverte d'un indice de Cu ± Ag ± Au, 
de 13 sites à teneurs anomales en ± Cu ± Zn ± Ag ± Au et 
d'une cible d'exploration pour des minéralisations en Cu ± 
Ag ± W ± Mo. Ces travaux avaient aussi permis d'identifier 
des sources potentielles de minéraux industriels (graphite, 
sillimanite et muscovite) et de pierre architecturale (marbre 
blanc). 

Les métaux usuels, dont les teneurs sont fournies dans 
les paragraphes qui suivent, ont été analysés par ICP-MS. 
Les limites de détection du cuivre et du plomb sont de 
0,1 ppm et celle du zinc, de 1 ppm. 

Anomalies en cuivre 
dans k Complexe de Renard 

Sur quatre sites anomaux en cuivre relevés en 2004, trois 
sont logés dans le Complexe de Renard (mPren) localisé 
dans la région du lac Pine (310/02). Le premier site (UTM : 
510036E, 5218721 N) comprend des paragneiss à pyrrhotite 
disséminée (1 %) ainsi que des traces de pyrite et de chalco-
pyrite (367 ppm Cu). Les paragneiss sont rubanés, grano-
blastiques et de couleur rouille. Ils sont constitués de quartz 
(30 %), de microcline (21 %), de plagioclase (15 %), de biotite 
brun rouge (30 %) et de graphite (3 %). Les rubans, de 5 mm 
à 30 cm d'épaisseur, sont marqués par de la biotite en con-
centration variable, par des pegmatites rosées et par des 
leucosomes (10 %) à quartz et feldspath. En bordure des 
leucosomes, on observe une grande quantité de biotite 
associée à un peu de grenat. 

Le deuxième site anomal en cuivre (321 ppm; UTM : 
509308E, 5217135N) comprend des paragneiss rouille à pyr-
rhotite (2 %) et des traces de chalcopyrite et de pyrite. Les 
paragneiss sont composés de quartz (25 %), de microcline 
(15 %), de plagioclase (33 %) et de biotite (25 %). Ils forment 
un affleurement isolé compris entre deux affleurements de 
métagabbro interlité avec des diorites et des tonalites. 

Dans le Complexe de Renard, le troisième site à teneur 
anomale en cuivre (331 ppm Cu; UTM : 511233E, 5218826N) 
est un métagabbro altéré, en contact avec des paragneiss. 
Dans les environs de ce site, un autre métagabbro altéré 
contient des sulfures au contact de paragneiss quartzofeld-
spathique à biotite. Le métagabbro légèrement cuprifère est 
constitué de plagioclase (20 %), de clinopyroxène (3 %), de 
hornblende verte (67 %), de grenat (3 %), d'épidote (1 %), 
de sphène (1 %), de magnétite (traces) et de sulfures (5 %). 
Les sulfures sont surtout de la pyrrhotite avec des traces de 
chalcopyrite et de pyrite. Le clinopyroxène est partiellement 
transformé en hornblende et quartz. Le grenat est partielle-
ment rétrogradé en plagioclase, hornblende et quartz. Certains 
plagioclases, au contact de la hornblende, sont entourés 
d'une symplectite d'épidote associée à un minéral, très fin, 
non identifié. 

Le profil des ETR du métagabbro anomal en cuivre (non 
représenté sur la figure 5) est parallèle à ceux des roches 
mafiques du groupe 2 de la Suite intrusive de Lacoste 
(figure 5b). Cependant, par rapport à ces roches, le méta-
gabbro est enrichi en ETR légers, en ETR lourds, en Nb, en 
Ta et en éléments du segment Ce-Yb. 

Anomalie en cuivre dans une diorite 

Une diorite quartzifère à biotite, intercalée dans des 
tonalites (mPlacS), est foliée et contient des schlierens de 
biotite et hornblende (UTM : 534235E, 5227186N). Elle est 
localement hématitisée dans une zone diffuse de 1 m de 
longueur sur moins de 20 cm de largeur. Cette zone renferme 
30 % de pyrite oxydée et un peu de chalcopyrite (789 ppm 
Cu). Les sulfures sont disséminés dans des veinules ou 
concentrés dans de petits amas semi-massifs. En lame mince, 
les plagioclases sont fortement séricitisés et la biotite, brun 
foncé, est partiellement chloritisée. Le profil des ETR et le 
profil multiélément de la diorite quartzifère correspondent 
aux roches de composition intermédiaire du groupe 1 de la 
Suite intrusive de Lacoste (figures 5d, 5d'). Ils s'apparen-
tent aux profils des basaltes andésitiques de la Cordillère 
des Andes (voir chapitre « Lithogéochimie »). 

Zn-Pb-Cu dans 
un paragneiss alumineux 

Nous avons découvert un indice de Zn-Pb-Cu dans la 
partie centre sud de la région du lac Adonis (310/07), il 
s'agit de l'indice Pistol (UTM : 520119E, 5239922N). Un 
échantillon choisi a donné 0,47 % Zn, 760 ppm Pb et 310 ppm 
Cu. La minéralisation est logée dans un niveau de para-
gneiss rouille alumineux (mPasc12) de 3 m d'épaisseur. Ces 
roches sont en contact avec des paragneiss quartzofeld-
spathiques rubanés, à biotite, grenat et magnétite ± muscovite, 
eux-mêmes en contact avec des paragneiss quartzofeld-
spathiques rouille à biotite, riches en pyrrhotite, qui forment 
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un niveau d'un mètre d'épaisseur. Sur le site de l'indice, 
affleurent également des diorites (mPlac3) en niveaux de 
0,7 à 3 m d'épaisseur. À quelques dizaines de mètres de 
l'indice, on observe des lits de quartzite ± magnétite (SM = 7), 
de 0,1 à 2 cm d'épaisseur, alternant avec des petits lits 
d'amphibolite et des paragneiss à biotite et pyrrhotite. Ces 
quartzites, relativement riches en magnétite, pourraient cor-
respondre à des roches d'origine hydrothermale. 

Le paragneiss zincifère de l'indice Pistol est constitué de 
quartz (20 %), de microcline (15 %), de plagioclase (25 %), 
de biotite rouge (25 %), de muscovite (5 %), de sillimanite 
(5 %), d'apatite (traces) et de sulfures (5 %). Ces derniers se 
présentent surtout sous forme de pyrrhotite (3 %) finement 
disséminée et comprennent aussi de la sphalérite, de la 
pyrite et de chalcopyrite. La sillimanite forme des cristaux 
isolés ou des cristaux aux contours résorbés au centre de 
porphyroblastes de muscovite. Le paragneiss zincifere contient 
59,11 % SiO2, 8,41 % Fe2O3t, 1,86 % MgO et 2,79 % Na2O. Il 
est relativement riche en Al2O3  (17,64 %) et en K2O (4,84 %). 

Dans les environs de l'indice, d'autres petits lambeaux de 
paragneiss renferment des sulfures. L'un d'eux contient un 
paragneiss rouille à biotite, riche en graphite et en sillimanite, 
qui alterne avec un paragneiss migmatitique à biotite et 
grenat (mPasc8). Ces roches sont elles-mêmes associées à 
un ensemble interlité (photo page couverture), composé de 
quartzite et de roches riches à la fois en grenat (35 %) et en 
sillimanite (45 %). Un autre lambeau (mPasc 12) renferme des 
lits centimétriques d'une roche silicifiée à épidote, pyrrho-
tite et chalcopyrite, associée à des paragneiss à biotite et 
grenat ± muscovite, des paragneiss à sillimanite et à un 
amas de marbre calcitique (UTM : 518016E, 5238100N). Les 
mêmes faciès ont été observés à l'indice Lachabel (Cu-W-
Ag-Bi), localisé dans la région du lac Dieppe (310/03, figure 1; 
Turcotte, 2002; Ortega, 2002). 

Métallotectes : roches riches 
en grenat 

L'unité mPasc8 renferme des roches riches en grenat 
(grenatites). L'une d'elle, prélevée dans la partie est de la 
région du lac Pine (UTM : 535540E, 5219109N), a été analy-
sée en vue d'en vérifier le contenu en manganèse puisque 
les grenatites, particulièrement celles riches en cet élément, 
sont des indicateurs d'activité hydrothermale et sont consi-
dérées comme des métallotectes pour les métaux usuels 
(Spry, 1990). 

L'échantillon analysé provient de lits riches en grenat de 
moins de 20 cm d'épaisseur qui alternent avec des lits de 
quartzite, de 5 à 30 cm d'épaisseur, et des lits riches en 
sillimanite inférieurs à 3 cm. Cet ensemble est compris dans 
un niveau de paragneiss à biotite, grenat et sillimanite, de 
moins de 35 m d'épaisseur. L'échantillon est constitué de 
grenat (40 %), de quartz (23 %), de feldspath (20 %), de 
biotite (15 %) et de scapolite (2 %). Il contient 1,14 % MnO  

et son contenu en SiO2  (55,45 %), en Al2O3  (13,79 %), en 
Fe2O3t (16,93 %) et en CaO (12,10 %) représente 98 % du 
contenu total en éléments majeurs. D'après cette composi-
tion, on en déduit que le grenat est ferrifère et relativement 
riche en manganèse (MnO = 4,5 %), une composition com-
patible avec une origine hydrothermale. 

À une plus petite échelle, toujours dans la partie nord-est 
de la région du lac Pine (310/02), l'échantillon manganésifère 
fait partie d'une épaisse séquence de marbre calcitique à 
tourmaline (mPasc 3), de quartzite ± grenat (mPasc 4), de 
quartzite ± tourmaline (mPasc 5), de roches calcosilicatées à 
calcite, diopside et pyrrhotite (mPasc 6) ainsi que d'une 
séquence finement interlitée composée de quartzite et de 
paragneiss à biotite et muscovite (mPasc 10). Ces roches 
calcosilicatées et certains paragneiss renferment trois sites 
anomaux en cuivre (sites 4,10 et 11 de Nantel et Giroux, 2005). 

D'autres roches riches en grenat (35 %; mPasc8) affleu-
rent dans les environs des minéralisations en zinc de l'indice 
Pistol (voir ci-dessus). Elles sont finement interlitées avec 
des quartzites (photo page couverture) et sont associées à 
des paragneiss rouille riches en graphite et sillimanite dont 
la teneur en Al2O3  est de 22,65 %. Ces roches riches en 
sillimanite sont peut-être le produit d'un processus de lessi-
vage provoqué par le passage de fluides hydrothermaux. De 
façon générale, de tels fluides pourraient également être 
responsables de la formation des roches riches en grenat 
manganésifère décrites ci-dessus. 

Micas 

Des roches riches en micas, remarquables par leur couleur 
noire et leur friabilité, affleurent dans la partie nord-ouest de 
la région du lac Adonis (310/07, UTM : 511226E, 5257109N). 
Elles correspondent aux roches ultrapotassiques de la Suite 
alcaline, potassique, de Kensington-Skootamatta (mPkns3) 
comme les roches riches en micas cartographiées dans la 
région de Sainte-Anne-du-Lac (310/02, figure 1; Nantel, 
2001) et dans la région du lac Duplessis (310/06, figure 1; 
Nantel et al., 2004). 

Parmi les trois échantillons prélevés, le plus riche en 
micas est constitué de biotite rouge sans inclusion (60 %), 
de clinopyroxène (34 %), de plagioclase (3 %) et d'apatite 
(3 %). En général, les feuillets de biotite font 2 à 3 mm de 
longueur sur 0,5 à 1 mm de largeur; leur longueur maximum 
est de 6 mm. 

Graphite 

D'après une analyse chimique, un paragneiss alumineux 
de couleur rouille (mPascl0) contient 2,09 % Cg (carbone 
graphitique). Il a été échantillonné dans la partie centre est 
de la région du lac Pine (UTM : 532755E, 5220012N) et fait 
partie d'un escarpement de 30 m sur 40 m. D'autres indices 
de graphite ont été découverts dans la région du lac Pine, au 
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sud de cet affleurement (Nantel et Giroux, 2005). En général, 
le graphite se présente en fines paillettes disséminées de 
0,5 à 1 mm de longueur sur 0,02 à 0,05 mm de largeur. Il est 
associé à du quartz (20 %), du feldspath potassique (20 %), 
du plagioclase (3 %), de la biotite brun rouge foncé (30 %), 
de la muscovite (10 %) et de la sillimanite (15 %). 

Granite architectural 

Deux sites de granite pegmatitique (I 1 Gb) mis au jour 
dans la partie centre est de la région du lac Pine (310/02) 
pourraient représenter une source de pierre architecturale. 
Le site le plus favorable, le site Mazana (UTM : 532672E, 
5221942N), forme une colline de plus de 35 mètres de hau-
teur. Au sommet, la pierre est massive et dénuée de fracture 
(photo 4) de sorte qu'il serait possible d'en extraire des 
blocs de dimension commerciale. Le site Pillard (UTM : 
534110E, 5223340N) forme le flanc d'une colline d'une quin-
zaine de mètres de hauteur et d'environ 30° de pente. La 
roche y est visible sur une superficie de 5 m sur 10 m et ne 
présente aucune fracture. Seules deux veines de quartz de 
1 et 2 cm de largeur la recoupent. 

Sur les deux sites, la pegmatite est constituée de grands 
cristaux de feldspaths roses de 5 à 60 cm de longueur sur 5 à 
35 cm de largeur. Ces cristaux, dont la longueur moyenne est 
de 20 cm, baignent dans une matrice constituée de quartz 
gris et de feldspath blanc ou légèrement rosé, d'environ 
5 mm de largeur et de 1 cm de longueur (photo 5). La granu-
lométrie grossière de la pierre en ferait une variété commer-
ciale unique au Québec. 

CONCLUSIONS 

D'après un âge modèle (1,5 Ga), certains sédiments de la 
Suite métamorphique de L'Ascension, le long de la limite 
nord de la Ceinture centrale des métasédiments, pourraient 
être contemporains de la formation d'un arc continental 
(1,45-1,38 Ga) formé des tonalites et des diorites de la Suite 
intrusive de Lacoste. D'autres âges modèles, mais surtout 
des âges U-Pb sur d'autres échantillons de métasédiments, 
sont nécessaires pour confirmer cette hypothèse. Un évè-
nement majeur en extension a succédé à la formation de l'arc 
et a provoqué la fusion des tonalites vers 1,28 Ga, à un point 
tel que, dans certains secteurs, les tonalites ont été complè-
tement transformées en monzogranite (Suite intrusive de 
Béthune). 

Les rares anomalies en cuivre relevées dans la région 
sont associées à des injections mafiques pénécontempo-
raines des sédiments du Complexe de Renard. Quant aux 
minéralisations zincifères de l'indice Pistol, elles sont asso-
ciées à des roches riches en grenat dont l'origine est proba-
blement hydrothermale. La région renferme un affleurement 
riche en micas et un autre riche en graphite. Elle recèle aussi  

un site qui offre un grand potentiel pour l'exploitation de 
granite architectural. La taille des grains (5 à 60 cm) ferait de 
ce granite une variété unique au Québec. 
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ANNEXE 1 : Photographies 

PHOTO 1 - Corps angulaires et amiboïdes de métagabbronorite et 
fragments de paragneiss rubané dans une matrice de paragneiss à 
biotite, grenat, corindon, sillimanite, tourmaline et graphite (310/02; 
UTM : 529297E, 5211172N). 

PHOTO 2 - Orthogneiss monzogranitique à biotite et hornblende 
typique de l'unité mPbet5. Rubanement marqué par l'alternance de 
lamines granitiques, leucocrates, roses et de lamines tonalitiques 
grises (310/07, UTM : 508987E, 5244263N). 

PHOTO 3 - Orthogneiss monzogranitique à clinopyroxène et biotite 
à patine légèrement brunâtre (mPbet6) avec des enclaves à contact 
diffus de diorite (310/07, UTM : 511401E, 5257269N). 

PHOTO 4 - Site potentiel pour l'exploitation de granite architectural 
(site Mazana; 310/02, UTM : 532672E, 5221942N). 

PHOTO 5 - Granite pegmatitique (I1Gb) similaire aux pegmatites du 
site Mazana (310/02, UTM : 531652E, 5222739N). 
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ABSTRACT 

Au cours de l'été 2004, la région des Hautes-Laurentides couverte par le 
feuillet du lac Pine, partie nord, (SNRC 310/02) et par celui du lac Adonis 
(SNRC 310/07) a été cartographiée à l'échelle de 1  :  50 000. Cette 
cartographie s'inscrit dans le cadre de l'évaluation du potentiel minéral de 
la partie nord de la Ceinture centrale des métasédiments, Province de 
Grenville. 
La région comprend une séquence d'âge Mésoprotérozoique formée de 
bancs épais de paragneiss quartzofeldspathique à biotite ± grenat. Elle 
comprend aussi quelques niveaux de paragneiss alumineux à biotite ± 
sillimanite ± muscovite associés par endroits à des roches riches en grenat 
ou en sillimanite. Ces paragneiss, qui appartiennent à la Suite méta-
morphique de L'Ascension, sont en contact avec les tonalites, les diorites et 
les métagabbros de la Suite intrusive de Lacoste (1,45-1,38 Ga). D'autres 
paragneiss, systématiquement injectés de métagabbro, constituent le 
Complexe de Renard. Des orthogneiss monzogranitiques de la Suite 
intrusive de Béthune (1,28 Ga), localement associés à des tonalites, 
occupent toute la partie nord du feuillet du lac Adonis. Les roches les plus 
jeunes de la région sont représentées par les minettes de la Suite alcaline, 
potassique, de la Suite de Kensington-Skootamatta (1,09-1,07 Ga) et par 
le Monzogranite de Brockaby (1,07 Ga). 

D'après des mobilisats à orthopyroxène dans des roches mafiques et des 
réactions impliquant la sillimanite et la muscovite dans des paragneiss, la 
région a été portée au faciès des granulites puis rétrométamorphisée au 
faciès des amphibolites. Un premier plissement à trace axiale E-W a affecté 
les paragneiss de la Suite métamorphique de L'Ascension et les tonalites de 
la Suite intrusive de Lacoste. Cette phase a été reprise par un second 
plissement à trace axiale N-S ou NNE-SSW qui a déformé les orthogneiss 
de la Suite intrusive de Béthune. La dernière phase de plissement, 
observée entre autres dans le Monzogranite de Brockaby, se traduit par de 
grandes ondulations à trace axiale NW-SE. 
Nos travaux ont permis d'identifier de faibles anomalies en cuivre dans des 
paragneiss et des métagabbros du Complexe de Renard ainsi que des 
minéralisations zincifères à l'indice Pistol. Le zinc (0,5 %) se présente sous 
forme de sphalérite logée dans des paragneiss alumineux associés à des 
quartzites à magnétite et à des roches riches en grenat et en sillimanite. 
Nous avons aussi relevé des roches riches en micas dans la Suite alcaline, 
potassique, de Kensington-Skootamatta, des teneurs de 2,09 % en 
carbone graphitique dans des paragneiss ainsi qu'un site de granite 
pegmatitique qui répond à plusieurs critères de sélection pour 
l'exploitation de la pierre architecturale. 


